
Le jardin éternel

Le jardin éternel propose une immersion dans un 
environnement où l’ornement s’allie à l’écologie, où 
l’artificiel se mêle au spontané brouillant la frontière 
entre culture et nature.  

Au milieu d’un sol de gravier, émerge une topographie sculptée 
par l’humain. Des buttes modèlent le terrain et tracent des 
passages où les visiteurs peuvent déambuler. Recouverts 
de plus d’une centaine de boules en feutre jaune, ces buttes 
ont une apparence coussinée, presque spongieuse. La forme 
sculpturale des monticules, leur revêtement moltonné et leur 
teinte jaune éclatante donnent l’impression d’un paysage 
artificiel, surprenant, ludique et insaisissable.  Cependant, en 
s’engageant dans les parcours tracés par la topographie, le 
visiteur découvre au cœur des buttes, un monde grouillant de 
vie. Il décèle à travers les boules de feutre une composition 
complexe de végétaux dont les fleurs jaunes se confondent 
aux pompons. Les végétaux, soigneusement sélectionnés 
pour attirer les pollinisateurs, confèrent au jardin un important 
rôle écologique car les pollinisateurs sont aujourd’hui 
indispensables pour assurer la biodiversité et la production 
alimentaire mondiale. 
En associant l’illusion d’une floraison perpétuelle par l’effet 
des boules de feutre, à la préservation de la nature grâce 
à son attrait pour les pollinisateurs, Le jardin éternel illustre 
la synergie possible entre la recherche esthétique et la 
responsabilité écologique.

○ LES BUTTES

En utilisant une technique utilisée en permaculture, de grandes buttes à base de 
matière organique sont créées. Au fil des années, le substrat utilisé enrichira la 
terre. L’entièreté des matériaux utilisés pour le jardin est compostable.
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○ STRATÉGIE DE PLANTATION

Afin d’assurer la bonne croissance des végétaux sans que ceux-ci ne recouvrent 
complètement les pompons, des zones plus densément plantées sont prévues 
alors que d’autres resteront sans plantation permettant ainsi de dégager la masse 
de pompons.


